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introductions de poissons et d’écrevisses 
au Maroc 
RÉSUMÉ 
Trente-cinq es+es de poissons appartenant ci iwzf familles ont été introduites arz Maroc depuis 1914. Il s’agit 
de 11 cyprinidae, 9 salmonidue, 6 ccntrarchidae, 3 esocidae, 2 percidae, 1 thymalidae, 1 poecilidae, 1 afherinidae et 
1 ceritroponridcw. 
Douce espèces se sont ucclimatkes : Esox lucius, Cyprinus çarpio, Scardinius erytrophthalmus, Tinta tinca, 
Gamhusia aMinis, Perca fluviatilis, Stizostedion lucioperca, Rfiwopterus salmoides, Lepomis gibbosus, L. macro- 
chirus ef L. microlophus. 
Dezzx espéces d’krevisses: Potnmobius astacus (Astncidae) et Orconectes limosus (Cambtwitlne) ont L;té 
czccliinrrlPes avec szrc&. 
MOT~-~LI?S : Poissons - Eau douce - Introduction - Maroc.. 
SUMMARY 
FISH AND CRAYFISH INTRODUCTIONS IN M~ROCX~ 
Thirky fiue species belonging to nine fczmilies hnve been introdzzced in Norocco since 1914: 11 cyprinidae, 
9 salmonirlne, 6 centrnrchidae, 3 esoçidue, 2 percidae, 1 fhymnlidae, 1 poecilidae, 1 atheriniclac trnd 1 centropomidae. 
Tzvelve species havc been uçclimati-ed: Esox lucius, Cyprinus carpio, Ycardinius erythrophthalmus, Tinta 
tinta, Gambusia a%nis, Perca fluviatilis, Stizostedion lwioperca, Micropterus salmoides, Lepomis gibbosus, 
L. macrochirus and L. rnicrolophus. 
Trvo species of crnyfish: Potamobius astacus (;lstacidae) czrzd Orc.oneckes limosus (Cczmburidae) hazle been 
szzccessfzzlly acclimati:ed. 
KEY WORDS : Fish - Freshwater - Introduckion - Morocco. 
INTRODUCTION 
La faune icht.yologique des eaux douc.es du 
Maghreb est exWmement pauvre. Elle est caracté- 
risée par une dominante de cyprinidés (ROBERT~, 
1975). DU point de vue ichtyologique, le Maroc, situé 
B l’extrémité nord-ouest. de l’Afrique et dont le point 
culminant. est ü 4.165 m, est partagé par les chalnes 
mont.agneuses de l’atlas en deux régions zoogéo- 
graphiques distinctes ( PELLEGRIN, 1921 ; BERTIN, 
1951). 
La partie nord peut &re rattachée a la zone 
paléarct.ique en raison de la présenc,e de Sczlmo frrzttn 
macrostigma (J~LEMJD, 1%38), de Barbrzs cullensis, de 
Barbus IMXIZS et esptt-ces apparentées du même genre 
(hLhlA!A, 1970 et 1978), de Çobitis taenia, de Blennizzs 
fluviutzlis, d’iltherina boyeri, d’espèces migratrices : 
Alosa alosa, Alosa ftzllaa et Angzzilla angzzilla, ainsi 
que d’espèces semi-marines m6diterranéennes et 
nord-atlantiques : Dicentrarchzzs labrax, D. pzznctatzzs, 
Mzzgil cephalzzs, Chelon Labroszzs, Liw rnmada, L. 
uuratu, L. saliens (BEA~RRUN, 1978) et Acipenser 
(1) Cenfrt! Nafionul de Recherches en Hydrobiologie et Pisciczzlfurr, BF' 11, Azrou, Marw. 
Rev. II;ydrohiol. trop. 20 (1): 65-Y2 (1087). 
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Listé’ des espèces dr poissons et de crusta& introduitns au Maroc. L. = Lac, H. = Ri\iere, B. = Barrage: 
Lizt ofspecies introduccd info Jlorocco. L. = lake, H. = river? B. = reseruoir 


















:Sul.m trotta lçtnicrr 
:mn-aman, 1924) 









: Piynül lus thy.m 2 Lus 
it~inne, 17581 
Esocidae 
: ~~Ozc ZWi~~S 
























: 1948 'France (Thonon-les-bains) :L.Azégza, L. Tislit, :Echec. Deux individus adultes :PREUDHOMIIE 








iFrance (Vitry-le-Frnnçois):R.Ras-El-Ha (Fés) 
:France (Bordeaux) :L. Iffer, L.Ifrah 
'Suisse (L.Ne"chatel) 'L.Azégza, L.Affenourir) 
'Suisse (Léman), France : 
:Pologne 
'U.S.A. (Michigan) :L.An"a,L.Roumi, 
'L.Tifo"nacinc 
'U.S.A. (Ohio) 'L.Sidi-Ali 
'(Pennsylvanie) 
'U.S.A. (Ohio) :L.Ifrah 
: 1924 jFrance (région parisiènne)iL. Sidi-Boughaba 
: 1981 'Hongrie :Etangs, canaux 
:(Szazhalombatta) :d'irrigation 
i 1934 iFrance (région parisiènne)iL. Ifrah, L. Iffer 




i (Linné, 1758) 
; 1934 
; 1965 






:Ctemphmynyodon idel%a ’ 1981 






















:R. Tizguit, Ifrane :Maiten"e en milieu naturel :PREUDHOMM&: 
:par reproduction artificielle :1957,1972. 
: :et déversement. 
:Souche sauvage. 
:Espéces mélangées ultérieure- IPREUDHOEBf& 
:ment à Salmo gairdncri :1957,1972. 
:L. Sidi-Ali, L. Tislit :Echec. :ARcHIVBS 
:R. Boumelloul (Azrou) : :ARCHIVES 
:L. Isly, L. Sidi-Ali :Echec. capture d'un individu :PREullRoxNl$ 
:en 1957. :1953 (a,@, 
:L. Sidi-Ali, L. Tislit :Echec. :1957 (a) 
:L. Sidi-Ali, L. Tislit :Echec. 
:R. Amghass, R. Sidi-Rached:Echec. 
:PRRuBFfolw 
:1952,195u, 
:R. Aghbal, R. Zerrouka :Echec. :1959 
:R. Oum-Er-Rabin, R.G"igou : 
:L. Sidi-Ali, B.Bine-EL- :Disparu. Quelques adultes :ANNONYbE 
:Ouidane, R. Guigou. :ont été capturés à l'O.Gum-Er-:1954 
:R.Oum-Er-Rbia. :Rbia en 1954 et 1955. :PRBUDHo?~rwy 
:1957 (û) 
:Aucune reproduction semble-t- :PREUDHOMNF, 
:il. (Perche. 1952). :1952,1953, 
:(a.b;)1959 
:L. Sidi-Ali :Echec :PREUDHOm.@ 
:1952,1953, 
:lY57,1958. 
:L. Sidi-Ali,L.Tig"elmamine:Echec. auelaues cantures dans :PREUDHO%E 
:L. du Kebab :les l& où'il a é;é introduit:l952, 
Danemark 
'France (région parisiènne)'L. Ifrah, L. Iffer 
jFrance (Vitry-le-François)iR.BAS-EL-% (Fes) 
:FZXlCe ;R&as-El-Ma (Fes) 
jFrsnce (région pûriaiènne):L.Ifrah, L.Iffer 
:Franc@ (rkgion parisiènne)'R.Ras-El-Ma (Fes) 
:Hongrie (Szazhalmbata) 
'R. Tizg"it,R.Ain Aghbal 
'Etangs de pisciculture à 
jAzro" et Beni-Mellal 
jliongrie (Szazhalmbata) 'Canaux d'irrigation du 
:Lo"kkos 
:Echec. 
:Acclimat&, fait l'objet de 





'nuisible dans certains lacs 
:nature1s. 
'Acclimatée. Carpiculture 
'lutte contre la végétation 
'aquatique. 
'Disparu,Probablement hybridé 
’ avec bzrdinit~s e~ythoroph- 
: thatms. 





'Expérience en cours. Ces 
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:&ieichtis nobilis : 
:(Richardson, 1845) : 
POE4lidEtlae 
:Gmbumh affinio 
: (Baird et Girard.1853) : 
Centropomid& : 
:Lates nilotin*G 
: (Linné 1758) 
Centrarchidae : 
:Mcrootemrs salmoCde5 : 
: (Lncepkde, 1802) 
:Lepomis gibbosw 
: (Linné, 1758) 
:LCFO.tiS mcrochims : 
:(hfinesque, 1819) : 








I (Linné 1758) 
:Stisoitodion h4CiOFCPCU : 
: (Linné, 1758) 
Crustacés Astacidae : 
:Potmobius astams : 
:(Lin&, 1758) 
Cnmbaridae 
:Orconectes limosu8 : 
: (Rafinesque, 1817) : 
1981 : Hongrie (Szazhalmbata : 
1929 
1954 Sali :B. Sidi-Said Maachou. :Echec. :DAGET, 1955. 
1934 
1955 
1966 :U.S.A. (Drifting) 











:France (région parisienne);L.Affourgah, L.Sidi-Ali 
: (Bordeaux) :oUhouli. 
:France :L.Roumi, L. Ifrah. 
:France (Paris) :L. Ifrah. 
:B.Oued Mélah,B.Bine El 
:Ouidane, L. Iffer . 
:L.Roumi . 
:L.Romi . 
:Etang de la base aérienne 
:de Sidi-Slimme. 
:Suisse (L.Neuchatel) :L. Ifrah, L. Iffer. 
:Hongrie (oeufs) :Merja Boughaba. 
:Tchécoslovaquie 7 
:R.F.A. (L.Constance) :L.Roumi,B. Kansera. 
:L. Sidi-Ali 
:France :R.Jdida (Meknés). 
:Franc? (région parisienne):R. Zerrouka, R.Tizguit. 
durio, aujourd’hui disparu (FURNESTIN, 1953, in 
lift.). 
Avant les introductions, les lacs sans émissaire 
étaient vierges, c.eus avec knissaire abritaient, la 
plupart. du temps Barbus callensis, à part 1’Aguelmane 
Sidi AIi (2.078 m) OU vivait Saho pa2luryi Pellegrin, 
1’Tsly (2.2.70 m) où vit jusqu’A présent une truite de 
lac dit.e (( truite verte )) et le lac. d’Ifni (2.312 m) où vit. 
une k.ruit.e naine (PAN0LJSe, 1963). 
Le sud du pays est rattac.hé d la rkgion éthiopienne 
en raison de la présence B I’ktat de reliques, de 
Tilapin dlii, Saivtherodon galilaezzs, Clnrias gai ie- 
pims, Hemichromis bimaculatus et Huplochrornis 
drsfmtainesi ( I)~JR~~NT, 1953). 
IJne souche de Sdmo Irzztta mwostigma se ren- 
contre dans l’oued Dadi?s situé sur le versant 
saharien de l’At.las. Cette t,ruite y a remonté par 
l’oued Draa, provenant de l’océan Atlantique. 
Les introductions d’espèces exotiques ont eu lieu 
surtout dans la partie nord du pays. 
Ces dernikes années sous l’impulsion de I’Organi- 
sation des Nations Unies pour I’Alimentation et 
l’Agriculture (F.A.O.) une multitude de symposiums 
et, de publications traitent des introductions de pois- 
sons et. d’écrevisses et de leurs aonséquenc.es ur les 
milieux d’accueil et sur la pratique de la pêche 
(~II~REAu, 1979; WELCOMME, 19S1, c.E.C.P.I., 1983). 
Reo. Hydrobinl. trop. 20 (1): 65-72 (lcu7). 
:Expérience en COU~S. Ces : 
:es&ces feront l’obiet de : 
:re&oduction artificielle. : 
:Acclimatée. 
:Acclimaté, fait l’objet d’une iPREUDHOMK& 
:Pisciculture de repeuplement. :1957 et 
:FOUCRBR - 
:1946. 
:Acclimaté, mais ne semble pas : 
:oulluler. Il a fait l’objet : 
:i*une pêche de destructi&. : 
:Acclimaté. 
:Acclimaté . :PRBUDHomB, 
: 1968. 
:Devenir ignoré, la bûse de :PREUDHOMM& 
:Sidi-Slimne était une base :1961. 
:nméricaine. Les introductions : 
:ont été faites par le personnel 














: ARCHIKS . 
Il a donc semblé. opportun d’apporter une contri- 
bution sur les introduc.tions de poissons et d’écre- 
visses au Maroc et d’en discuter les résultats. 
Une recherche documentaire a permis de rekacer 
l’hisl,orique des introductions et leurs résultats. Des 
observations sur le terrain ont permis de répertorier 
t,outes les espèces données comme acclimatées. 
RÉSULTATS 
Une liste aussi cornpl+te que possible est donnée 
dans le tableau 1. 
A. Les introductions les plus importantes 
Les int4roducf,ions de poissons et d’écrevisses ont 
commencé avec l’evénement du Protectorat francais 
(1912) et avaient, pour objectif essentiel de déve- 
lopper la pêche sportive. 
L e pers-onnel des bases américaines de Sidi Slimarie; 
Sidi Yahia et Kénitra a ét6 aussi B l’origine. des 
introductions de quelques centrarchidks originaires:. 
d’Amérique du Nord. 
Exception faite de l’écrevisse Potamobizzs asfacus 
et de la gambusie Gnmbusia affinis, la première 
introduite sur initiative personnelle par BELLOIJIN 
(1914) et la seconde pour la destruction des anophèles 
68 hi. RICWSLIH 
vecteurs du paludisme. Les introduct.ions ont ét.é 
faites en trois périodes : 
- La première de 1924 a 1935 a été dominée par 
l’int.rocluc~t.ion et. la disséminat.ion de la carpe : 
C~~~~wir~us cnrf)io dans les 1ac.s et, retenues de barrages. 
L’«l),ject,if, était de fournir des protkines animales 
aux populations rurales et de lutter cont.re le palu- 
disme (C;RU~EL, 1932). 
1.~1 carpe est dédaignée par les pkheurs et elle n’a 
eu aucrme incidence significative sur les anopheles. 
Son iniroduction dans le lac Sidi Mi (2.078 m) 
devait. en outre permettre aux truites lacust.res : 
Scrlnw pllmyi (PELLEGRIN, 1924) de s’alimenter sur 
le fret in. Cet te t,ruite a disparu définitivement 
quelques annks après. 
- 1La neconde périoc-le annonke dits 1935, c.ornme 
G I’Ère de la @lie sport,ive D (FO~CHETI, 1946) a duré 
de 19X d 1966. Elle est caracterisée par la proliféra- 
tion d’associations de pkheurs puissant.es et, actives. 
Elles sont :i l’origine de la majorité des introductions. 
Ainsi des pecheurs int,roduisirent. dés 1934 dei: cypri- 
nitlk comme Hutilus rufitus, Scadnius erythw 
phfhnlmus, Phwinus phoxinus, Tinta tincu, Lerrciscus 
leuciscus, Gobio gobio, Leuciscus cephalrr.~. La majoritt; 
des lots de ces pOisROIlS, convoyés par voiture via 
l’Espagne, sont. parvenus en très mauvais état. 
Db\-ersPs dans l’oued Fes (379 m) aucun individu n’a 
Ptt; retrouv-6. Par la suite certaines de ces espéces ont. 
et.6 transportées par avion et, déversees dans les lacs 
vierges 111.1 Moyen-Atlas. Quelques-unes sont parve- 
nues A s’acclimat.er (tableau 1). 
.Aprls les introdwtions intempestives de Cyprinus 
cfrrl~io et- de Scaidirzirrs e~~ythi~ophthatrrzzrs, clans les 
lacs vierges du Moyen-i\tlas, les pècheurs se sont 
acharnés a les convertir PI~ lacs Q salmonidés en 
faisant des déversemrnts massifs et repétes de Snlmo 
guirdneri, associes A des destruct.ions de cyprinides a 
l’explosif et par des campagnes de p&c.hes au filet sur 
frayéres. 
Cette truite n’arrivait plus a avoir les croissances 
esçept-ionnellea, observées jadis, ni m6me à survivre. 
La carpe est. a l’origine d’une véritable pollution 
mbc.anique et. organique ( PREUDHOMME, 1956 in tiff.) 
qui a modifib ces lacs. 
Les pfk%eLlrS ont alors introduit des salmo- 
nides inht,yophages, Snlvelirius namaycush, Salve- 
linus (Huche) hacha et. Salvelinus fontinalis supposés 
capables de transformer la chair des cyprinidés en 
chair de salmonides. Ils ont fait appel à des espéces 
mieux adaptées aux lacs comme Sulrno frutfa lefnica, 
ou capables de se reproduire, de vivre dans les zones 
profondes et d’échapper ainsi a la c.ompétit,ion des 
cyprinides comme Salvelinos alpinus. L’int.roduction 
de Thymallus tl1yrr1allzrs, espéce essentiellement d’eau 
courante a de mème été curieusement, tentée dans les 
lacs. Aucune de ces introduc.tions n’a réussi, en 
raison des conditions de transport et de deversement~s 
diffrc.iles (PREWJHOMME, 1952), de la présence de 
cyprinidés, de la nature des eaux trop chaudes en 
surface et peu oxygenées au fond ou de l’inaptitude 
des espèces a vivre en eau slagnnnte. 
Quelques essais de ces m&nes salmonidés dans les 
eaux courantes n’ont pas abouti non plus, not.arn- 
ment POLIr Sçrlrrelir7us (Huche) hr~cho qui était 
Suppose consommer les barbeaux. La capture de 
quelques individus dans la riviére Oum-Rbia, resta 
sans lendemain (Anonyme, 1954; PI-1EUDIIOMMI5, 
1957a). 
Les pkheurs ont. fini par admettre l’impossibilit,A 
d’établir un pI~JkUleUt~ à clominancr de salmonidés 
dans les lacs qui 6taient peuplés de C;ytwirzrrs ccz~t~io 
et Scdinius ertlthi,cryJiithalirlrrs. Ils se sont. alors 
orient.és vers I’int-roduction de carnassiers ichtyo- 
phages : Alicropter us salmoidcs, Esn:c lucius, E. niger, 
E. mnsqzzinongty, AW~ostedioll lurir~twcu el Percu 
fluviatilis. 
E. ?Fi:ger a ét& introduit en raison de son aire de 
répart.rf,mn ~J~US mtkidionale que celle tl’E. lzrcius. 
son acclimat.at.ion clans plusieurs lacs ne fut pas 
réussie. 11 en est de mikne d’E. mnaquinorzgy dont 
l’introduction a Rie tentée en raison de sa taille 
aduke importante. Lui non plus n’a pu s’acclimat.er. 
Les pecheurs américains ont introduit, de leur coté, 
dans le lac Roumi, qui leur a et.6 amodié, dans un 
et,ang d’une base aérienne et dans In retenue d’E1 
Kansera, des centrarchidés : Microptews salmoides 
en provenance d’autres 1ac.s marocains, Lepomis 
macld~i7+us, L. micl olophus, Pomon:is nnirulai~is et 
P. r?igromaculafczs en provenance direc.te des États- 
Unis d’Amérique. 
Les ceufs de ptjerrey BasilicAthys bonuriensis ont 
été h~JOrt,&s à deux reprises de l’Argent.ine (Ihingran 
et Copalakrishan il1 C.E.C.P.I., 1953, PREUDHOMME, 
1965) sans succés en raison, semble-tA1, des condi- 
tions de transport. et. d’élevage tres dilkilts (PREU- 
DH~MME, 1965). de nième le capit.aine Lates rzilnficus, 
provenant, du Mali a été déversé dans la retenue de 
Sicli Said-ou-nIachou sur la rivikre Oum-Kbia sans 
SU~C~S (DAGET, 1955). 
- La troisiéme période a commencé en 1981 avec 
l’int,roduc.tion d’une carpe commune Cyprinus carpio 
sélectionnée, en provenance de Hongrie et de trois 
carpes chinoises Ctenopharyngodon idella, Hypoph- 
ihalmichfhys molitriz et H~~~~ophthalmichthys nobilis. 
L’objectif de ces introdu&ions est. de promouvoir 
l’aquacult,ure et de reduire la végétation aquat.iyue 
dans les canaux d’irrigation. 
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B. Etat actuel des stocks de poissons et écrevisses 
introduits 
1. Les poissons 
1.1. SALMONIDAE 
De tous les salmonidés introduits, seule la truite 
Sulmo gairdneri a pu êt,re maintenue par reproduc.- 
tiOn artifiCielle et. I'e~JeUpkImIIt. Cet.te eSp&C~e est. 
réImt,ée ne pas se reproduire en milieu naturel. Elle 
a eu une croissance exceptionnelle dans les lacs 
vierges du Moyen-AHas. Mais Scnrdirzius erythro- 
phthalmus introduit comme espéce d’accompagnement. 
(t ruina g les lacs de Tifounacine (1.913 rn) et. N’Douit, 
(1.850 m). Ce fut le cas aussi tt Ifrah (1.613 m) oit 
par erreur on a introduit. les cyprinidés Cyprinus 
ctrrpio, Scarclinius eryth~~opAthalnlrI!: et, Tinta tinca. 
L’introduction de Salmo gairdneri dans les eaux 
courant,es a donne de trés bons résultats, mais 
l’absence de reproduction ét.ait un sérieux handic.ap. 
L’effort s’est, porté alors sur l’introduction de 
souches sauvages de Salmo guirdneri et d’espèces 
voisines comme S. Kanzloops et S. dur I;ii susceptibles 
de se reproduire. PIfais un personnel non informé a 
melangé les alevins des différentes souches et esptces 
de telle manière que la truite marocaine est, devenue 
un mélange de souches européennes et nord-améri- 
caines de S. qairdneri et des espkes voisines précé- 
demment c.itfks (PREUDHOM~IE, 1972). 700.000 ceufs 
de S. gairdrwri sont pr0duit.s chaque année à la 
pisciculture d’Azrou et les alevins et truitelles sont, 
déversés dans les rivieres et plans d’eau dits (( B 
salmonidés u. Sa pêche est très appréciee en raison 
de sa facilité de c.apt.ure et. la qualitk de SA chair 
notamment dans des ttangs gérés en parcours de 
pêche touristique au Moyen-Atlas (MoosLIn, 1984a). 
1.2. ÉSOCIDAE 
Des trois esptces introduites, seul Esoz lucius a pu 
se maintenir. Cette espèce a bien réussi dans les lacs 
clu i\foyen-Atlas compris entre les altitudes 1.450 m 
(L. Aoua) et 2.078 m (L. Sidi Ali). Elle se rencontre 
aussi dans quelques rivières peuplées de barbeaux 
entre 1.000 et 1.2.00 m d’altitude, notamment, l’oued 
Tigrigra et l’ouest. Amghas dans la région d’ilzrou. 
Elle n’a pu prospérer au lac. Roumi (480 rn) dont, le 
peuplement ichtyologique est dominé par les cen- 
trarchidae, ni dans la retenue d’E1 Kensera (300 m) 
en raison d’absence d’une végétation aquatique 
favorable a sa reproduction et a la survie des alevins. 
E. lzzcizzs fait l’objet d’une pisciwlture de repeu- 
plement. Les géniteurs sont, c.apturés par un systenie 
de piéges fixes sur le lac Aoua (1.450 m) et la repro- 
duction est effectuée a Azrou. Elle peut donner un 
million d’ceufs. Les taux de survie œufs incubés/ 
Rev. Hydrobiol. Pop. 20 (1): 65-72 (lgS7). 
o-ufs tc.los sont de 40 à 50 ‘$,, et de 1 à 20 ‘si ent.re 
l’alevin et’ le broc.heton de sept, semaines selon la 
densitk et. les soins apportks h la préparation des 
bassins. 
La souche marocaine est. issue d’un mélange de 
souches française, suisse et> polonaise. Des femelles 
de 17 à 18 kg ne sont, ~J;Is rares. 
1.3. ~YI'RINID.4E 
Les cyprinidés introduik sont généralement~ trt’s 
peu pêchés. 
Cypi inus cnrpio 
La carpe commune Qprinus carpio est, le premier 
poisson a avoir et.6 introduit, au Maroc en 1924. Cette 
esp6c.e a colonisé tous les milieux ou elle a et.6 intro- 
duite. Elle se t-rouve actuellement de merja Sidi 
Boughaba (20 ni) sur la cbt.e, au lac Sidi Mi (2.078 ni). 
Elle est aussi présrnle dans les eaux courantes 
notamment~ dans la partie aval de la rivière Sebou et 
dans les retenues de barrages. 
Les c.onséquences de son int.roduc.tion ont été: 
discutées plus 11auk. 
C. ctlrpio fait l’objet de pèc.he commerciale dans 
quelques ret.enues de barrages : Idriss 1 (161 in), 
El Kansera (119 m), Bine El Cuidane (1 .OOO m). Elle 
a une valeur marchande inférieure a celle des bar- 
beaux. 
La pêc.he commerciale sur les lacs naturels, en 
part,ic.ulier le lac Ifrah, n’a pu rbussir en raison 
notamment de l’hostilite des pécheurs amateurs 
amocliataires de ce lac.. 
La souche hongroise introduite tout, récemment 
fait l’objet d’une reproduction artificielle. Des tenta- 
tives sont menees pour en faire pratiquer l’élevage 
par des agriculteurs. 
Scal dinius eryfhrophfhalrnrrs 
L’explosion démographique de celte esp6c.e dans 
les lacs du Moyen-Atlas a compromis les possibilités 
salmonicoles de ces milieux. Ac.tuellement cette 
espèce y esl. dominante en effectif et biomasse 
(MOU~LIH, 1984b). Son arrivée dans les plans d’eau à 
salmonidés, en Q ruina )) la productivit.é salmonicole 
(klOUSLIH, l%-ki). 
Paradoxalement, cette espèce n’est. pas parvenue 
a dominer clans le lac Roumi (497 m) et. la retenue 
d’El Kansera (119 m), c.es deux pièces d’eau étant 
plut.Ut. dominées par les centrarchidés. Scardinius 
erythropl~fhalmus au Maroc s’est probablement hybri- 
dé avec Rutilus rutilus, lors de l’introduct,ion de 
celui-ci, ce qui pourrait, expliquer la disparition de 
R. rutilus. 
i-0 Ri. MOUSLIH 
Tinrtr tinctr 
Cette esp’ce est. art,uellement. acclimat4e dans les 
lacs du Moyen-Atlas. Son meilleur biotope était le 
lac* Tifounacine (1.913 m) mais ce lac a 86 durement 
épr«u\-é par la sécheresse de ces derniéres années et, 
le maintien d’une population de T. firzcn dans c.e lac 
est. incert.aine. 
Cette espéw a paru subir des cycles de prospérité 
et dr d&lin, dus probablement- & une infestation 
parasitaire (PREUDFIOMMI~, 1961). 
Ciobio gobio 
Deus populat-ions sont. localisées sur le Causse 
hToyPn-Atlassique dans 1~s ris-iéres de Tizguit. 
(1.650 m) et Tigrigra (l .lOO m), classées comme 
rivibres A salrnonidés. 
1.4. PCECILIDAE 
Cett.p esptce du provenarwe inc.onnue a été pro- 
bablfmrnt- introduite par le BIinistére de la SanU 
Publique, pour la lutte antipaludique. Elle se repro- 
duit. dans tous las biotopes de la côte jusqu’aux lacs 
d’altitude rlans le iVoyen-Atlas. 
1 .fJ. CENTRARCHIDAE 
Cette esfJf?Ce a ét.6 int.rOdLlite FOUI- la pkc.he spOI%ve. 
Sa période de reproduction, s’étalant. de mai B juillet., 
JJermI?t.t.ait l’exercice de la pPche en hiver au moment 
oil la pèche de la f.ruite est fermée. 
A~~Jr6S une période de prospérité dans les lacs 
d’altitude, cet.te esp&e repressa de fagon spect-acu- 
Inire. Seul le lac Xfourgah (1.380 m) ei. quelques lacs 
drs la rCgi»n de Iihenifra, conservent. enc.ore lem 
populatiin. 
Ac*tuellement cette esp&ce se maint.ient dans les 
retenues de barrage, mais sa reproduction sur les 
graviers du bord et. son comportSement de protection 
du nid la rendent. trés vulnérable au braconnage ;I 
I’éperviw. 
7 . . ., Clert.ames rir-irree de la plaine du Gharb notani- 
ment. l’oued Drader (80 m) et le canal du 1Nador 
(78 ru) ahritenl aussi quelques populations de 121. sal- 
mJillf%s. 
Cette e8pGw fait. l’objet dr piscic.ult,ure de rcpeu- 
JJkl~lfYlt. 
Lepom is gibbosus 
C:Pt.te I?sphX R 36 int.rodui1.e clandesf.inement.. 
probablement. par des ayuariophiles, dans la ret.enue 
dtl I’nued Fellah (1 10 nl), puis dans la retenue de 
Bine-El-Ouidane (1 .OOO m) ; elle se maintient dans 
ces deux retenues. Des individus introduit,s au lac 
Iffer (1.440 m) ont été p6chés & la ligne et détruits 
(PREUDHOMME, in liff.). L. gibhosns n’a jamais été 
retrouvé depuis dans ce lar. 
Ces deux espéces ont, étB int.roduites avec SU~C~S 
au lac Houmi (497 rn) prts de Khemisset, puis dans 
la ret.enue d’El-Kansera (119 m). L. macrochirus a 
été associé à Micropterus salmoicfes comme poisson- 
fourrage. Ses adultes, malgré une taille modest,e, 
offrent. une peche int6ressant.e. L’introduction de 
L. microlopkus parait. inut8ile sans que cette espèce 




La premiére tentative d’int,roduct.ion échoua, en 
raison de l’arrivbe d’un seul individu vivant.. 
Les perches actuelles proviennent d’un lot d’œufs 
du lac de Neufchatel en Suisse, mis directement. au 
lac Ifrah (1.613 m). De l&, les perches ont été dis&- 
minées dans les autres lacs du Moyen-Atlas. Ces 
perc.hes ont prPsenté des c.as de nanisme. 
Sfizosfedion lucinperca 
Les int-roductirms d’embryons en provenance de 
Hongrie et d’alevins de Tchécoslovaquie n’ont pas 
réussi, en raison de c.ondit-ions hostiles rencontrées 
dans le milieu d’awueil : la merja Sidi Boughaba 
(20 m), marécage c.6t.ier riche en chlorure de sodium 
et en matières organiques. 
L’introduction de juvoniles provenant du lac de 
Constance (République Fédérale d’Allemagne) a 
donné d’excellents rtsultats. Cette souche est act,uelle- 
ment acclimat.@e de la retenue d’oued Fellah (110 m), 
pri:s de Casablawa ?I 1’Xgurlmane Sidi Xli (2.078 mj 
dans le Moyen->4t,las. 
Cette espéce s’est particuli&rement. d&eloppée 
dans la ret.enue d’E1 Kansera (119 m), malgré 111lt? 
turbidité importante, des variations de niveau fré- 
quentes et une p’che aux filets abusive. Les produits 
de la pP,che sont commercialists dans plusieurs villes 
du pays. En revanc.he Irs pècheurs amateurs ne 
parviennent que raremenl. a capt.urer cette esp8ce. 
2. Les écrevisses 
2.1. ASTACIDAE 
L’éc.revisse k l’ietls rouges, Pofumobirrs usfucus, 
introduite au Rlaroc dPs 1914 dans la riviére Jdida 
(596 m), JJI+s de Rleknès, a disparu quelques mois 
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apriis son introduction. Les sujets introduits, en 1930, 
ont. don& une population prospére dans la riviére 
Tizguit et. son affluent Zerrouka, ainsi que dans deux 
plans d’eau B truite : le Zerrouka 1 et II. 11 en est de 
nGme de l’oued Sidi Simoun. Ces rivières sont A 
proximité de la ville d’Ifrane, dans une région 
calcaire, ou dolomitique, & une altitude comprise 
entre 1.400 et 1.650 ni. 
2.2. GAMBARIDAE 
L’écrevisse Orco~~ectrs limoszzs, d’origine nord- 
américaine s’est acclimatée dans les lacs du Moyen- 
Mas, dans un plan d’eau à t.ruite le Wachlaf 
(1.663 m ainsi que dans le lac. Roumi (47 m) mais 
non dans les eaux courantes. Elle ne fait l’objet, 
d’auc-une p6che. 
CONCLUSION 
Les int,roductions en vue de promouvoir la pec.he 
sportive ont ét6 pratiquées sous l’impulsion d’asso- 
ciations de pêcheurs. L’origine de ces pcc.heurs a 
déterminé leur choix orienté vers des espéces euro- 
péennes ou nord-américaines, le plus souvent d’inté- 
rèt sportif. Les conditions de transport, souvent 
mauvaises, peuvent expliquer une bonne part, 
des échecs d’introdu&ion. Ces échecs n’indiquent 
donc pas nécessairement une impossibilité d’acclima- 
tation des espéces testées. 
L’introduction de Cyprinidés notamment, Cyprinus 
carpio et Scardirzirzs cr~lfhroplzflzalmus dans le milieu 
naturel a ét.é préjudiciable surtout dans les 1ac.s qui 
abritaient ou auraient pu abriter des salmonidés. 
Les introductions d’espé,ces c.omme Gobio gobio, 
Lepomis gibbosus, L. microlophzzs et l’écrevisse Orco- 
necfes limosu.s, peuvent Gtre considérées comme 
inutiles. 
Salmo gairdneri, mème handicapée par SOII absence 
de reproduc.tion naturelle, est. une esp+ce de pèche 
sportive de premier plan. Elle fera l’objet sous peu 
d’une pisciwlture intensive de consommation. Outre 
Salmo frrzffa fario our. mucrosfigma, esp6c.e autoch- 
tone, peuplant les rivières de montagnes, ESOX Zzzcius 
et, Micropferus salmoides sont. les principales espèces 
de p6che sportive dans les eaux stagnant.es froides 
pour le premier et tiédes pour le second. Sfizosfediorz 
lucioperca present dans tous les milieux semble 
surexploité dans El Kansera a cause de la pèche 
commerciale et. sous-péché dans les lacs naturels. 
Perca flzzuiafilis est assez recherchée et pèchée malgré 
sa tendance au nanisme dans c.ertains lacs. 
L’écrevise Pofamobius asfacrzs, protégée jusqu’a 
une date récent.e, fait l’objet d’une pêche abusive. 
Son maintien démontre une vigueur exceptionnelle. 
L’écrevisse Orconectes limosus, bien établie dans 
les lacs ne semble pas être recherc,hée en raison de sa 
petite taille. 
La faune ic~htyologique marocaine s’est enrichie 
de douze espCces et de deux écrevisses acclimatées en 
eau naturelle, ainsi que de la truit.e Salmo gairdneri 
disseminée par reproduction artificielle et repeuple- 
ment.. 
Une meilleure exploitation de ces espéces s’impose, 
soit par promot.ion de la pêche sportive des cyprinidés 
acclimatés, soit en autorisant l’installation de pêche- 
ries professionnelles. Le suivi scientifique permettra 
une exploitat,ion judicieuse de ces richesses au profit 
des populations rurales dont. l’alimentation est 
t,oujours déficitaire en prot.éines. 
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